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Les lectrices ont aimé !

J’ai beaucoup apprécié la plume de l’auteure : fluide, douce, rythmée et empreinte d’un humour léger. Je me suis sentie à la fois accompagnée et, en même temps, comme embarquée dans une bulle hors du temps. Ce fut réellement très agréable comme cheminement de lecture et très détaillé ! J’ajouterai que le dynamisme de Sahara est contagieux, son ton est motivant et nous donne envie de la suivre. Tout le monde devrait le lire afin de s’autoriser à vivre la vie qu’il ou elle mérite !

Karine, @une_armee_de_resilients

Ce livre arrive à point nommé dans un moment de ma vie où j’avais besoin de repères. Comme un GPS ou une boussole, cet ouvrage m’a rassurée. Je me retrouve totalement dans la description de mon archétype dominant. Les propositions de tests et d’exercices sont très accessibles et facilitent grandement la lecture. J’ai vraiment reçu ce livre comme une main tendue de l’auteure. J’ai adoré !

Karine, @Karine_l.t.l

Un réel coup de cœur ! Une approche du dharma, grâce aux doshas et aux archétypes, très intéressante et pertinente qui nous rappelle que notre incarnation est unique. En tant que praticienne en Ayurvéda, je suis complément alignée avec l’interconnexion de ces notions. L’auteure nous transmet de façon moderne cette sagesse védique ancienne et nous permet de l’appliquer pour renouer avec notre vérité profonde et ainsi réaliser notre mission de vie. Un excellent ouvrage pour se reconnecter à soi et vivre une vie pleine de sens et d’épanouissement.

Jennifer, @bloom_your_mind

Dès la première page, j’ai tout de suite été embarquée. J’ai beaucoup aimé. À plusieurs reprises, l’auteure inclut des questionnaires dans le livre et c’est une chose que j’ai adoré. Cela permet de vraiment approfondir le sujet, de mieux se comprendre et d’aller vers le chemin de notre propre mission de vie. Tout le monde est curieux lorsqu’il s’agit d’en savoir plus sur soi, donc c’est vraiment chouette d’offrir ce cadeau aux lecteurs. De plus, ces questionnaires permettent d’inclure encore davantage la personne dans sa lecture en la rendant actrice.

Océane, @oceane_guidancesetco

J’ai adoré ce livre, une vraie source de libération et beaucoup de réponses. Idéal pour commencer son chemin spirituel ou le compléter.

Lydie, @cottage.du.bonheur

Une lecture qui se savoure comme un nectar précieux. Comme une guide passionnée et passionnante, l’auteure nous fait explorer les différentes facettes de notre vie afin de mettre en lumière les signes qui sont sur notre route. Chacune des pages de ce livre nous donne l’envie d’en lire plus. On plonge dans cet ouvrage comme si on retrouvait une amie qui sait raconter des histoires avec humour, humilité et passion. Merci pour cette lecture.

Christel, @la_sorciere_verte_

Nouvelle grande figure de la spiritualité, Sahara Rose Ketabi est l’auteure de plusieurs best-sellers traduits à travers le monde. Elle a créé la communauté spirituelle Rose Gold Goddesses et fondé the Highest Self Podcast, podcast de spiritualité numéro 1 sur iTunes. C’est la première fois qu’elle partage ses précieux exercices et enseignements pour réaliser pleinement votre mission d’âme.
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Ce livre vous est dédié,
à vous qui honorez le dharma en vous.
Vous qui prêtez attention à ce que vous chuchote
votre intuition au milieu du bruit du monde
qui vous entoure. Merci de vous poser la question
que si peu se posent et de partir à la découverte
des dons que vous étiez destiné à partager
depuis votre naissance.
Le monde brille bien plus grâce à vous.


AVANT-PROPOS


Dharma est un terme sanskrit très ancien signifiant « impulsion évolutive de l’Univers » ou « mission de vie ». Selon la loi du dharma, l’Univers est semblable à un puzzle dont nous constituons tous les morceaux, sans qu’il existe d’espace entre eux. Chacun de nous est né avec un certain nombre de talents qui jouent un rôle déterminant dans le réseau cosmique qu’est l’Univers. Nos talents contribuent à l’équilibre de celui-ci. La seule chose qui nous retient de faire appel à nos talents est la peur, probablement la construction humaine la plus néfaste qui soit. Or, comme disait le poète Rumi : « Je veux chanter comme chantent les oiseaux sans m’inquiéter de qui entend ou de ce qu’ils en pensent. » Voilà parfaitement résumé le dharma.

Dans le livre À la découverte de votre dharma, l’autrice Sahara Rose montre aux lecteurs comment trouver leur mission de vie dans un monde dominé par la masse d’informations, où le nombre de chemins semble illimité et nous donne le sentiment d’être dépassés. Elle s’intéresse aux défis auxquels sont confrontés nombre de ses lecteurs et les éclaire avec beaucoup de perspicacité, de bienveillance et d’humour. Sahara possède cette qualité rare consistant à traduire une sagesse millénaire en un discours accessible, auquel sa génération peut s’identifier, sans pour autant se départir de profondeur et d’ambition. En lisant ce livre, vous n’aurez pas de doute sur le fait qu’elle incarne son dharma et qu’elle excelle à ouvrir le chemin aux lecteurs qui veulent découvrir le leur. C’est le troisième ouvrage de Sahara Rose que j’ai le plaisir de préfacer, et je me réjouis de la voir s’épanouir depuis plusieurs années dans son rôle de guide spirituelle.

À la découverte de votre dharma est un livre qui arrive à point nommé pour aider ses lecteurs à déconditionner leur esprit, se souvenir de leur essence et se mettre à la poursuite de leur mission de vie, celle qu’ils étaient destinés à exprimer à leur naissance. Plus que jamais, le monde appelle ses citoyens à élever l’humanité en empruntant un chemin de joie et d’accomplissement. Ce livre allume l’étincelle qui est en chacun de nous et nous invite à partager nos dons et à les mettre au service des autres. Qu’il vous enseigne également à ne jamais limiter votre potentiel et à vivre chaque jour en parfait alignement avec votre dharma.

 

Dr Deepak Chopra






MAIS QU’EST-CE
QUE JE F… ICI ?


Sans doute vous êtes-vous posé la sempiternelle question à la fin d’une séance de yoga éprouvante, une de ces séances où vous avez eu la quasi-certitude d’avoir quitté votre corps devant un coucher de soleil renversant auquel aucun filtre Instagram ne saurait être fidèle. À moins que ça ne vous soit arrivé à l’occasion d’une fête d’été à l’ambiance un peu bizarre, au moment où votre oncle a voulu se lancer dans un débat politique. Lorsqu’elle arrive, la question paraît tellement énorme que, bien longtemps après l’avoir formulée, on évite de repenser à l’énorme échec consistant à ne pas connaître la réponse.

Nous sommes comme au milieu d’une partie de ping-pong contre le reste du monde. Nous répondons aux e-mails qui débordent de notre boîte. Nous essayons de cocher les cases d’interminables to-do lists. Sans parler de soigner ses réseaux sociaux, la grande obsession du siècle. Autant de diversions qui nous détournent de la question, pourtant si cruciale : que fabrique-t-on sur terre ? Cette interrogation sous-tend la moindre de nos actions. Et pourtant, rares sont ceux qui s’amusent à la creuser suffisamment pour en trouver la réponse. C’est un peu comme quand on débarque dans une soirée où l’on ne connaît personne et qu’on cherche avant tout à savoir s’il y a du guacamole ou de la sauce salsa sur le buffet, plutôt que de se demander pourquoi on a été invité en premier lieu.

Nous passons notre vie à nous divertir et à occuper notre temps, sans prendre conscience que ce temps nous a été confié pour une bonne raison. À vrai dire, le fait même d’être invité à la soirée signifie que vous avez quelque chose à y faire et que la soirée ne serait pas la même si vous n’y étiez pas. Et surtout, vous ne seriez pas le même si vous n’y étiez pas.

Je vous entends dire : « Évidemment, je sais bien que d’autres que moi ont ce genre de réflexions profondes, mais moi, je ne me sens pas forcément concerné. »

Alors, comme ça, vous croyez vraiment que l’Univers aurait commis une erreur et aurait oublié de vous attribuer une mission, à vous uniquement ? Si c’était effectivement le cas, ne seriez-vous pas, dans ce cas, la personne la plus exceptionnelle du monde ? Si vous êtes là, c’est que vous avez une raison d’y être. Et justement, votre existence est là pour vous aider à trouver laquelle.

Si vous ne croyez pas à cette histoire de mission de vie, laissez-moi vous dire les choses telles qu’elles sont. En fait, je vais vous révéler votre dharma ici, dès la deuxième page de ce livre. Votre dharma, votre mission de vie, c’est d’élever les consciences. Le mien aussi, d’ailleurs. Et il en va de même pour le dharma de votre mère, de votre meilleure amie ou de votre partenaire. Nous sommes tous là pour élever la vibration de la planète qui est la nôtre. Sauf que la manière dont nous avons de le faire est unique. Nous apportons tous quelque chose de différent à la soirée : quelques-uns à manger, d’autres des mouvements de danse, d’aucuns des éléments de décoration ou des rites, certains des histoires et, enfin, quelques-uns des tours de magie. Tous, ensemble, nous formons la plus dingue des soirées. Cette soirée s’appelle la vie.

Votre dharma correspond à l’expression la plus fidèle de ce que vous êtes. Quand vous vivez en alignement avec votre dharma, il n’existe plus de séparation entre votre moi extérieur et votre moi intérieur. Votre réalité extérieure est le reflet de votre monde intérieur. Le moindre aspect de votre vie fait l’objet d’un choix conscient. Vous êtes happé par un flux continu de créativité, de passion qui correspond au cosmos qui vous traverse. Vous avez des objectifs clairs, mais vous restez ouvert aux mystères de votre cheminement, car vous avez confiance dans le fait que votre dharma vous mènera à l’endroit exact où vous deviez vous rendre. Vous vous octroyez le droit de vous épanouir en étant vous-même et vous célébrez chaque étape du parcours avec la conscience qu’elle vous prépare à la suivante. Vous vous sentez pleinement vivant, vos sens sont éveillés et une flamme ardente anime votre cœur. C’est ça, vivre son dharma.

La plupart d’entre nous vivent la vie comme s’ils étaient anesthésiés. Nous nous nourrissons, mais nous avons faim. Nous faisons défiler les écrans de nos téléphones, mais nous sommes toujours en quête de quelque chose. Nous avons du succès, mais nous ne parvenons pas toujours à les trier et à les assimiler. Nous avons accès à une tonne d’informations, mais nous ne parvenons pas toujours à les trier et à les assimiler. Nous passons nos vies à chercher comment remplir le vide que seul le dharma est susceptible d’occuper. Que vous soyez plutôt du genre « carrière et cardio », ou « boire et se taper des mecs », toutes ces activités vous tiennent éloigné de votre vérité profonde. Or cette rencontre ne peut se faire que si vous prenez le chemin de votre dharma.

Vivre sa mission de vie est la manière la plus absolue de s’aimer. Si vous répondez à votre vocation profonde, tout ce à quoi vous aspiriez va se manifester de la manière la plus naturelle qui soit. L’accomplissement de soi, le bonheur, l’abondance, la clairvoyance, la confiance, l’estime et la paix, toutes ces valeurs auxquelles vous aspiriez vont s’imposer dès lors que vous vivez en harmonie avec votre vérité. Vous n’avez plus à lutter : vous êtes vous-même, tout simplement. À plein temps. Voilà, résumée, l’incarnation de votre dharma, la mission de vie de votre âme.

Votre dharma, c’est votre mission sur notre planète, l’essence même de votre esprit. C’est une vibration unique que vous seul portez sur terre.



Découvrir son dharma, c’est accéder à sa propre vérité. D’ailleurs, impossible de connaître celle-ci sans bousculer quelque chose à sa vie afin de trouver le bon alignement avec son dharma. Vous ne pouvez pas faire comme si vous n’aviez pas vu ce qu’a perçu votre troisième œil. Une fois que vous en aurez fait l’expérience, vous aurez l’impression d’étouffer si vous n’êtes plus en accord avec votre vérité.


MA DÉCOUVERTE DU DHARMA

Je ne suis jamais partie en mission à la découverte de mon dharma. Comme la plupart d’entre vous, je n’y avais jamais vraiment réfléchi. Enfant, j’avais l’intuition que je voulais absolument aider les autres. C’est ce qui m’a conduite, un peu plus tard, à m’engager auprès de nombreuses ONG dans plusieurs pays en voie de développement : j’ai enseigné l’anglais dans des orphelinats du Zimbabwe, j’ai plaidé la cause des droits de l’homme dans des usines au Vietnam, j’ai construit des écoles au Nicaragua. Alors que j’étais à la fac, je donnais des cours d’hygiène et de prévention de santé dans les bidonvilles de New Dehli quand mon propre état de santé s’est subitement détérioré. Impossible d’avaler le moindre aliment sans être tordue de crampes. J’ai cessé d’avoir mes règles pendant deux ans. J’éprouvais des douleurs lancinantes, je ne pesais plus rien et je perdais mes cheveux. Mon corps ne produisait plus d’hormones : j’étais entrée en phase de périménopause. Pourtant, je n’avais que vingt et un ans. J’ai vu un nombre incalculable de médecins. Chacun m’a prescrit une longue liste de traitements à prendre à vie. Le tout pour retrouver un corps qui ne fonctionnerait jamais plus qu’à moitié.

À vrai dire, j’avais l’intuition qu’il y avait une raison profonde à toutes ces manifestations de mon corps. Alors, j’ai décidé de prendre les choses en main. Mon chemin de guérison m’a amenée à découvrir l’Ayurvéda. C’est la plus ancienne forme de médecine au monde : elle est étroitement associée au yoga et elle repose sur l’étroite connexion entre corps et esprit. Le jour où j’ai lu un essai sur les archétypes de doshas dans la médecine ayurvédique et où j’ai plus particulièrement découvert le Vata (l’archétype de l’air), j’ai eu le sentiment de lire mon autobiographie. Tous les déséquilibres que je ressentais étaient précisément listés. Mais, surtout, je me reconnaissais parfaitement dans la description faite de ma personnalité : créative, visionnaire, capable de sortir des sentiers battus, mais aussi angoissée et sans cesse plongée dans ses pensées. Jamais je ne m’étais sentie aussi bien comprise.

J’ai passé les deux ans qui ont suivi cette découverte à étudier l’Ayurvéda en Inde et à chercher comment fusionner ces enseignements avec la diététique moderne en concevant des recettes à base de plantes. J’ai eu l’impression de réapprendre la langue que parlait mon corps il y a des milliers d’années. Après être venue à bout de tous mes problèmes de santé en écoutant plus mes passions, mon enthousiasme, je me suis sentie mieux dans ma peau (ce qui était la véritable nature qui se cachait derrière mes déséquilibres) et j’ai su qu’il fallait que je rende cette sagesse accessible à tous ceux qui souffraient, comme moi, de déséquilibres physiques et psychiques auxquels ils ne trouvaient pas de remède. Et bien que je n’aie jamais écrit de livre de ma vie et que je n’aie jamais non plus rencontré d’écrivain, je me suis lancée dans cette aventure. Et c’est au cours de cette aventure que je me suis retrouvée.

Au fil de mon parcours, j’ai vécu seule dans des huttes en Inde ou au milieu de la jungle à Bali. J’y ai écrit mon livre en même temps que je me réécrivais. Il a fallu tout laisser derrière moi, y compris le soutien de ma famille qui m’a désavouée parce que je choisissais une autre voie que la leur. Il m’a fallu réapprendre à penser, revoir mes croyances limitantes et comprendre à quel point j’avais vécu jusque-là dans l’attente d’une validation extérieure. Je ne savais pas « si » j’allais y arriver, encore moins ce que voulait dire « y arriver », mais j’étais certaine que le chemin que j’empruntais depuis toujours ne menait pas là où j’avais réellement envie d’aller. Bien sûr, à de nombreuses reprises, j’ai songé à arrêter, à reprendre une vie « normale » pour faire plaisir à ma famille. Mais je savais que ce n’était pas rendre service à mon âme. Il fallait que je renonce à mon besoin d’approbation familiale. Et surtout, il fallait que je m’accorde ma propre autorisation pour pouvoir suivre ma propre route, peu importe où celle-ci devait me mener.

Je pourrais résumer ces années comme une lutte contre mes croyances bien ancrées et mon angoisse fébrile, comme une alternance de moments de totale lucidité suivis de doute total, de sensations d’alignement parfait et d’échec total. Tout cela m’a conduite à la notion de dharma. S’il y avait une raison pour laquelle le chemin me paraissait si difficile, c’est celle qui me préparait au courage que j’aurais à déployer pour partager avec le reste du monde, en toute sincérité, la sagesse que j’avais acquise au cours des années.

Comme vous peut-être, j’ai dû faire face à une série de « Qui suis-je ? » et de « Et si jamais ? », et j’ai parfois laissé ces interrogations me dicter leur règle. Mais s’il y a bien quelque chose qui s’est imposé face à toutes ces angoisses, ce sont toutes les phrases commençant par « Imagine que » : « Imagine que tu finisses par sortir ce livre ! » « Imagine qu’il touche d’autres vies que la tienne ! » « Imagine qu’il puisse changer les choses ! » Les « Imagine que » ont fini par gagner la bataille-combat. J’ai d’abord publié deux livres : Ayurvéda, le guide de référence et Eat Feel Fresh (ouvrage non traduit à ce jour), un livre de recettes végétariennes ayurvédiques à la sauce contemporaine. En peu de temps, ces deux livres sont devenus des best-sellers. Ce sont eux qui m’ont conduite à une conférence de Deepak Chopra qui a signé la préface du présent livre (je vous révélerai cette histoire dans le chapitre 2). Ils m’ont aussi amenée à lancer ma chaîne podcast, le Highest Self Podcast (ou « Podcast du Soi supérieur »), pour répondre à ma soif de conversations profondes et spirituelles. La chaîne est rapidement devenue numéro un des podcasts de spiritualité sur ITunes, avec plus de seize millions de téléchargements. Tout cela m’a ramenée à la notion de dharma.

La raison pour laquelle nous cherchons un équilibre entre corps et esprit correspond à notre tentative de nous reconnecter à notre âme. Atteindre le véritable bien-être n’est pas qu’une question de bonne digestion ou de peau parfaitement lisse. Cela consiste plutôt à découvrir sa vérité profonde et à faire en sorte d’aligner sa vie avec celle-ci. Si l’on cherche à être en bonne santé, c’est avant tout pour ne plus avoir à se soucier de sa forme physique et pouvoir consacrer toute son énergie à son dharma.

Ne croyez pas que vos rêves soient le fruit du hasard. Si vous les avez, c’est parce qu’ils contiennent votre dharma. Sachez par ailleurs que vous ne pouvez pas avoir d’idée que vous ne soyez en mesure de réaliser. En réalité, c’est l’idée qui vous choisit comme messager idéal : elle estime que vous êtes la personne la mieux placée pour faire en sorte qu’elle se réalise. Cela ne veut pas dire pour autant que tout va arriver sans effort, en un claquement de doigts. Les obstacles que vous aurez à surmonter pour faire de votre vision une réalité correspondent à l’entraînement nécessaire pour incarner votre dharma et le partager avec le reste du monde.

Vous êtes né avec un talent unique que vous seul êtes destiné à partager avec les autres. Vous ne le savez pas forcément. Il est pourtant bien là à attendre que vous lui donniez la petite étincelle pour démarrer. Peut-être en avez-vous conscience, mais c’est sans doute la peur qui vous empêche de partager votre talent. À moins que ce ne soit votre ego qui vous empêche de vous rappeler la nature exacte de celui-ci (votre ego agissant alors comme une sorte de garde du corps de votre esprit). Ne vous en faites pas. Si vous lisez ce livre et que vous suivez les entraînements que je vous propose, vous finirez par vous en souvenir. Il ne s’agit pas tant de trouver votre dharma que de vous le rappeler. Je vais justement m’efforcer de m’adresser à la part en vous qui sait.

Bien que mon aventure ait commencé par l’Ayurvéda, l’histoire que je n’ai de cesse de raconter depuis correspond au récit du récit – à savoir, comment j’en suis arrivée là. Je suis profondément convaincue que l’Univers m’a assigné l’une des missions les plus anciennes, mais aussi les plus complexes et les plus méconnues qui soient – à savoir, celle qui consiste à montrer aux autres que si, moi, je suis parvenue à montrer que l’Ayurvéda fonctionne, vous aussi, vous êtes capable de N’IMPORTE QUOI.

Ce que j’ai compris à travers l’Ayurvéda, c’est qu’il ne fait pas que nous informer de notre état de santé. Sur un plan bien plus profond, il nous révèle qui nous sommes. Il nous enseigne comment atteindre l’harmonie entre corps et esprit afin que nous nous laissions guider par les subtilités de notre âme. Dans cet ouvrage, je vous montrerai donc en quoi vos doshas (les archétypes ayurvédiques de connexion entre corps et esprit) sont étroitement liés à votre dharma et à la manière dont vous pouvez donner une réalité à celui-ci grâce à vos chakras.

À travers le micro de mon podcast, j’ai reçu des centaines de témoignages me décrivant leur expérience dharmique, dont j’ai pu dégager les points communs suivants :




LE PARCOURS DE DÉCOUVERTE DU DHARMA


Étape 1 : la prise de conscience

Vous comprenez que cette vie recèle quelque chose de plus que ce que vous avez expérimenté jusqu’ici. Vous sentez que vous avez une mission de vie, mais vous n’avez aucune idée de sa nature. À vrai dire, vous ne savez pas par où commencer. C’est comme si vous aviez été placé là sans qu’on vous laisse le choix, alors que vous ne supportez plus de vivre ainsi. Vous pressentez le besoin d’un changement radical. Parce que vous éprouvez de la douleur ou que vous êtes au contraire devenu insensible, vous sentez que vous devez passer à l’action et changer de vie. C’est à cet endroit qu’est planté le germe de votre dharma.




Étape 2 : l’amélioration

Votre mission consiste désormais à vous améliorer. Vous commencez par exemple à apprendre des postures de yoga, vous vous abonnez à des comptes spécialisés sur Instagram, vous consultez des livres de développement personnel. Vous écoutez les discours de certaines personnalités qui vous inspirent. Vous téléchargez même une appli de méditation. Vous changez progressivement vos habitudes, en particulier celles dont vous avez l’impression qu’elles vous nuisent. Lors de cette étape, vous êtes plus concentré sur vos sensations physiques et psychiques. Vous n’êtes pas encore au niveau de l’âme. C’est ce qui irrigue le germe de votre dharma.




Étape 3 : l’éveil

Votre intérêt se déplace de l’amélioration à une meilleure connaissance de vous-même. Vous commencez à comprendre que vous n’êtes pas tantôt un corps tantôt un esprit, mais plutôt une âme habitant un corps doté d’un esprit. Vous avez envie d’en savoir plus sur la spiritualité à travers le yoga, la méditation, l’Ayurvéda, la danse extatique, le chamanisme, et toutes les autres approches qui vous ont amené jusqu’au Highest Self podcast. Peut-être avez-vous déjà entrepris des voyages initiatiques en solo vers des lieux de spiritualité, à Bali, en Inde ou au Pérou. Ou bien vous en caressez l’idée. Votre vision du monde s’est déplacée, car vous avez pris conscience des croyances limitantes qui vous ont été transmises depuis des générations et parce que vous avez entrepris de guérir de cela. Sans doute, votre famille et vos amis ne vous reconnaissent plus et vous croient fou. Cette phase est souvent difficile, car elle est synonyme d’une profonde solitude. Cependant, vous savez que vous procédez à ces changements afin de vous aligner avec votre vérité profonde. Vous commencez à comprendre qu’il existe un univers de possibles dont vous ne soupçonniez pas l’existence. C’est le moment où le germe de votre dharma éclôt.




Étape 4 : l’accès à la conscience supérieure

Vous avez fait votre coming out spirituel et vous n’avez plus le sentiment de devoir cacher vos croyances pour être pris au sérieux. Vous avez identifié les pratiques qui résonnent particulièrement en vous et vous les partagez désormais sur les réseaux sociaux ou dans votre cercle familial, d’amis et de collègues. Vous connaissez désormais l’existence de votre dharma, mais vous n’êtes pas encore complètement certain de la nature de celui-ci, car vous n’avez fait que l’effleurer. Vous êtes de plus en plus conscient que votre travail actuel n’est plus complètement aligné avec ce que vous êtes. Vous poursuivez pourtant votre chemin spirituel grâce à ce travail de l’ombre, aux méthodes de guérison ancestrales, à la médecine par les plantes et/ou la régression dans les vies antérieures. Vous cessez de réagir comme une victime. Au contraire, vous comprenez que la vie est faite pour vous plutôt que contre vous. Vous renaissez sous un jour complètement nouveau et les gens autour de vous vous demandent comment vous y êtes parvenu. C’est le moment où le germe de votre dharma se met à grandir.




Étape 5 : l’incarnation du dharma

En incarnant votre être véritable, vous comprenez votre véritable mission de vie. Vous vous rappelez votre mission sacrée sur terre. Soudain, votre vision du monde passe du moi au nous. Votre pratique spirituelle devient quelque chose de bien supérieur à vous-même : c’est le terreau à partir duquel vous allez soigner l’humanité. Vous êtes nourri par le cosmos et animé de la force de vie universelle qui vous traverse. Vous transformez la moindre part de votre vie qui n’est pas en alignement total, car vous sentez à quel point le déséquilibre vous ralentit dans votre mission. Vous comprenez que vous êtes ici pour aider et que, en vous laissant guider par l’intensité de votre joie, vous rendez service au reste du monde. Vous voyez bien que vous n’êtes qu’un canal de la sagesse cosmique qui s’exprime à travers vous. Cet espace, c’est celui dans lequel vous incarnez véritablement votre dharma et la vérité sur ce que vous êtes.






À QUELLE ÉTAPE DU PARCOURS ÊTES-VOUS ?

La plupart d’entre vous qui liront cet ouvrage seront probablement déjà rendus à l’étape 4. À savoir : vous êtes déjà bien avancé dans votre parcours spirituel. Pourtant vous n’avez pas forcément encore compris la nature de votre dharma. À moins que vous ne soyez à l’étape 3 et que votre réveil vous ait mené jusqu’ici. Ou encore à l’étape 2, et le simple fait de lire ces lignes vous a permis d’accéder directement au niveau de votre âme. Et si d’aventure vous n’en êtes qu’à la phase 1 et que ce livre est arrivé par hasard entre vos mains : félicitations ! Vous êtes sur le point de donner un coup d’accélérateur à votre croissance spirituelle ! Même s’il n’existe pas de hiérarchie entre les différentes étapes et même si tout le monde ne passe pas nécessairement par chacune d’entre elles, elles forment le socle commun aux parcours dharmiques de nombre d’entre nous.

Je tiens à préciser ici que, même si nous sommes tous nés avec un dharma, nous pouvons très bien passer à côté de celui-ci toute notre vie. Votre dharma est le cadeau de votre âme à cette planète. Dans le même temps, vous possédez un libre arbitre. Vous pouvez donc très bien prendre ce cadeau pour le fourrer dans un placard sans qu’il voie jamais la lumière du jour. (C’est l’option que choisissent la plupart des gens : c’est plus simple de faire comme si vous n’aviez pas de mission de vie plutôt que de vouloir s’y confronter.) Ou bien vous pouvez décider de faire avec, de partager votre cadeau et de voir comment celui-ci se multiplie et se déploie (c’est l’option que je recommande). Votre dharma est le genre de cadeau qui ne cesse de circuler à partir du moment où vous y faites attention.

Ce livre propose de s’attaquer à l’une des questions les plus fondamentales de notre existence : quelle est la mission de vie de mon âme ? Son originalité, c’est son approche qui repose sur une tradition ancestrale. La sagesse des temps anciens est là pour nous guider vers les prochaines étapes de notre évolution. En nous éveillant, nous nous rappelons les codes que nous portons dans notre corps et qui nous révèlent la mission de vie de notre âme. En abandonnant nos peurs et nos croyances limitantes, en plaçant nos attentes au-delà de nous en direction du monde extérieur, nous nous retrouvons et nous comprenons que notre vérité est depuis toujours présente en nous. Ce qu’il faut avant tout, c’est se débarrasser de tout ce qui n’est pas vous pour devenir enfin vous-même.

Dans ce livre, j’aurai à cœur de partager mon approche originale afin de révéler votre dharma à travers les doshas et les chakras. Vous allez découvrir vos archétypes de dharma et, lorsque vous aurez terminé la lecture de cet ouvrage, vous saurez précisément à quoi vous devrez employer votre énergie en suivant votre itinéraire dharmique. Pour illustrer cela, je m’appuierai sur des anecdotes personnelles, sur mes prises de conscience et mes réflexions sur l’incarnation du dharma. Ce que j’aimerais, c’est illuminer votre chemin. Certes, je ne possède pas toutes les réponses. En revanche, je sais poser toutes les questions dont certaines réponses parviennent parfois jusqu’à moi. Je suis le canal de la sagesse sacrée issue de l’énergie profonde qui nous relie les uns aux autres.

Il existe de nombreux ouvrages fascinants contenant de nombreuses explications historiques et mythologiques sur les Vedas. Ce n’est pas l’objet de mon livre, du fait de sa longueur et de sa nature. En revanche, je vous invite à approfondir les enseignements védiques qui contiennent des millénaires de sagesse.

Allez ! Il est grand temps de partir à la découverte de votre dharma. Nous sommes au cœur du plus grand réveil collectif de toute l’histoire de l’humanité. On nous demande de nous élever, de briller, d’éclairer TOUT le chemin de notre lumière. À vrai dire, c’est le seul moyen pour la terre de retrouver son équilibre originel. Si vous lisez ce livre, à ce moment précis de votre vie, sachez que ce n’est pas un hasard. Votre âme est prête désormais à rayonner dans des directions dont vous n’aviez jamais soupçonné l’existence.

Je me présente. Je m’appelle Sahara. Je suis heureuse de vous retrouver au cours de cette existence. Je vous promets d’être la gardienne des hautes vibrations, des sagesses profondes et de la force du dharma. Ensemble, nous allons élever les vibrations de la planète. Alors, prêt à embarquer ?
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DÉFINIR LE DHARMA


Nous sommes tous en quête de bonheur. Nous le cherchons en ceux qui nous entourent, dans certains lieux, dans les biens que nous possédons et dans nombre d’autres choses, sans pourtant parvenir à le trouver. Où peut-il donc se cacher ?

Je vais vous dire où il se trouve. Le bonheur trouve son origine dans les racines de l’arbre : votre mission de vie. Le bonheur est le fruit de cet arbre. Or ce fruit ne pousse pas tout seul. Impossible de l’incuber, de le faire grandir en laboratoire sans les racines, la sève et les branches qui vont avec. Nous tous qui croyons chercher le bonheur devrions plutôt nous mettre d’abord en quête de nos racines, notre mission de vie.

Il nous arrive de vivre des moments de joie intense en dehors de toute mission de vie. Mais nous les vivons dans le seul but de pouvoir regarder en arrière et de trouver comment nous sortir de notre apathie ou de notre misère. Au contraire, le véritable bonheur ne peut découler que d’un accomplissement. Il correspond à cet état où vous regardez tous les domaines de votre vie et où vous pouvez affirmer en toute sincérité : « Je vis mon plus haut degré de vérité. »

L’Univers est bienveillant. Il ne souhaite qu’une chose : que nous puissions vivre selon notre mission de vie. Il a donc fait en sorte que ce soit agréable… et que, au contraire, ne pas vivre selon sa mission de vie soit vraiment pourri. Or, on éprouve généralement le plus grand bonheur à faire appel à ses talents, car ils correspondent à ce que l’on peut offrir de mieux au bien de tous. Le bonheur sert alors d’indice naturel servant à vérifier que nous sommes en alignement avec notre mission de vie. Il agit comme une boussole qui nous guide dans la bonne direction. Ce n’est donc pas une fin en soi, plutôt une conséquence. Donc, plutôt que de chercher le bonheur, mieux vaut partir en quête d’accomplissement. C’est là où l’on devrait finir par le trouver.

Le bonheur n’est pas votre mission de vie. C’est une conséquence de votre aptitude à vivre selon votre mission de vie.

Prenons le temps, à présent, de mieux comprendre la nature du bonheur. Nous le poursuivons au cours de moments éphémères, alors que nous sommes par essence félicité, ananda en sanskrit. Le bonheur, ce n’est pas un parc d’attractions ou un concert de dingue (même si l’un comme l’autre sont certainement susceptibles de vous rendre heureux). C’est l’émotion rémanente, celle qui demeure au milieu de toutes vos expériences, à partir du moment où vous savez que tous les domaines de votre vie sont en alignement avec votre vérité profonde.

Le bonheur n’est pas une fuite, plutôt une façon d’être à la bonne place. C’est prendre le temps d’apprécier le chemin plutôt que de se hâter vers la destination. Le bonheur ne prend pas toujours la forme d’un sourire sur un visage. Parfois, il agit comme le feu dans votre cœur, celui qui vous incite à changer. C’est l’aspiration profonde que vous éprouvez à toucher quelque chose de plus grand que vous et à lui donner une réalité du simple fait de votre énergie. Le bonheur, c’est choisir les défis qui jalonnent votre parcours. En effet, ce sont eux qui vous conduisent là où vous êtes censé vous rendre. Le bonheur, c’est aller se coucher avec la conviction d’avoir donné le meilleur de soi-même. C’est voir les autres profiter des talents qu’on a à partager avec eux. Le bonheur, c’est être l’instrument de la sagesse universelle qui nous traverse. C’est la palette complète de nos émotions, de notre être, de nos talents et de nos visions. Voilà en gros comment je définirais le bonheur véritable.









	Le bonheur, ce n’est pas

	

	Le bonheur, c’est




	attendre que la vie s’améliore et fuir la réalité.

	

	se créer la vie qu’on désire et changer sa réalité.




	Le bonheur, ce n’est pas

	

	Le bonheur, c’est




	une destination,

	

	un voyage,




	être toujours souriant,

	

	le feu dans votre corps qui vous pousse à changer,




	éviter de relever des défis,

	

	choisir les défis qui vous conduisent à plus de vérité,




	garder pour vous vos meilleures idées.

	

	voir les autres profiter du talent que vous partagez.








Non seulement votre cheminement vers l’incarnation de votre dharma vous rendra heureux, mais encore il vous permettra de vous sentir accompli, inspiré, exalté, même si vous serez parfois en proie à votre impulsivité, à vos angoisses et à votre impréparation. Votre dharma va vous révéler la profondeur de vos émotions et le sens de la vie. Il vous aidera à expérimenter votre totalité au cours de votre expérience humaine. Être humain n’est pas chose aisée, mais notre mission de vie est justement ce qui rend le voyage digne d’être vécu. C’est ce qui permet à une maman surmenée de s’accrocher, à un malade de lutter contre la maladie, à un soignant d’aider ses patients, à un enseignant de se présenter devant sa classe tous les matins. Notre mission de vie, c’est notre force de vie.

Enfant, on demandait toujours « Pourquoi ? » : « Pourquoi le ciel est-il bleu ? » « Pourquoi les fourmis marchent-elles en file indienne ? » Quand avons-nous cessé de nous poser des questions ?

D’une certaine manière, nous sommes tellement accaparés par nos rythmes de vie que nous arrêtons de nous poser les bonnes questions, telles que : « Qu’est-ce qu’on fait ici ? », ou bien : « Comment mieux utiliser mon temps sur cette planète ? » Au lieu de cela, nous avons accepté notre réalité prosaïque sans soupçonner qu’elle contenait les clés de notre réveil à des notions plus élevées. Ce qui nous rend heureux nous rend heureux pour une bonne raison. Le bonheur, ce sont comme des petits cailloux qui mènent à votre dharma.

Chacun de nous est né avec un talent unique que nous seuls pouvons partager avec le reste du monde. La plus belle expérience humaine que l’on puisse vivre, c’est de parvenir à le partager. Dès lors que l’on considère la vie comme une chance de se réaliser et de rayonner autour de soi, tout en y prenant du plaisir, celle-ci prend une dimension bien plus profonde.

En cela, la découverte de votre dharma est sans aucun doute l’œuvre la plus considérable que vous puissiez accomplir.

Peut-être avez-vous déjà entendu parler des travailleurs de lumière (dont le travail consiste à faire venir plus de lumière sur terre). Pour ma part, je nous perçois plutôt comme des êtres solaires. Nous ne travaillons pour personne. Nous sommes ici pour incarner le soleil qui vit en chacun de nous. En découvrant notre dharma, nous rencontrons notre soleil. En le partageant, nous rayonnons et nous effaçons l’ombre collective qui assombrit le monde. Il n’y a alors pas de séparation entre ce que nous sommes et ce que nous sommes censés provoquer et créer. Nous vivons dans notre expression la plus complète, nous irradions de notre magnificence sans le moindre effort. De fait, nous réveillons naturellement le soleil qui se trouve en d’autres. Ceux-ci découvrent alors que l’étoile Polaire qu’ils recherchaient était déjà ancrée au fond d’eux. Chacun de nous grandit comme une petite galaxie dans le ciel capable de se relier aux autres en tendant simplement la main. Merci, en tout cas, d’avoir répondu présent à l’appel de l’être solaire.


QU’EST-CE QUE LE DHARMA ?

Le mot dharma vient d’un mot sanskrit qui a plus de seize significations différentes dont nous ne retiendrons cependant que la suivante : « la mission de vie de votre âme ». Votre dharma, c’est le pourquoi du comment, la raison qui explique votre présence sur terre, vos pensées, vos besoins et vos désirs. Nous sommes tous nés avec une mission de vie unique. Notre vie humaine est là pour nous aider à en retrouver le souvenir.

Pour bien comprendre ce livre, il est important de bien comprendre le premier concept suivant : vous n’êtes ni un corps ni un esprit. Vous êtes avant tout une âme. Vous vivez dans un corps qui possède un système d’exploitation unique : votre esprit. Mais ni l’un ni l’autre ne vous définissent. Vous êtes la conscience qui les habite.

Le second concept central de ce livre est la réincarnation. Si vous avez choisi cette existence pour vous réincarner, il y a une raison bien précise à cela. Selon la spiritualité védique, nous sommes des âmes capables de transcender l’espace et le temps à travers de multiples existences. Au cours de chacune d’elles, nous tirons des leçons importantes qui permettent à notre âme de progresser. Si nous choisissons de nous incarner sur cette planète, c’est parce que la terre est une sorte d’école, le seul endroit du cosmos où peuvent grandir les âmes.

Nous avons tous choisi des leçons d’âme qui nous préparent à l’incarnation de notre dharma, la mission de vie de notre âme. Votre âme élit votre corps, votre situation géographique, vos parents, à un moment précis correspondant à l’environnement exact qui lui permettra d’incarner son dharma. C’est le début du maya, illusion en sanskrit, dont l’objectif est de rappeler la vérité qui nous définit. En naissant dans un costume humain, nous acceptons notre amnésie temporaire, nous oublions la magie qui nous a glissés à l’intérieur. Le voyage consistant à s’en souvenir est ce qui nous prépare à l’incarnation de notre dharma.

Néanmoins, il n’est pas aisé de retrouver la mémoire, une fois à l’école de la terre, car nous sommes trop souvent dominés par nos peurs. Enfant, nous avons conscience de notre pouvoir magique. Nous rêvons en grand et nous n’éprouvons nul besoin de nous en excuser. Mais les craintes propres à notre environnement ou à la société qui nous entoure ne cessent de croître. Peut-être vous a-t-on déjà dit que vous étiez fou, coupé des réalités ? Peut-être vous a-t-on déjà fait douter de vos capacités innées ? Nous abandonnons facilement notre pouvoir à d’autres qui prétendent mieux nous connaître que nous-mêmes. Nous cessons de faire confiance à nos élans créatifs et d’affirmer notre vérité. Nous ne sommes plus que l’enveloppe de ce que nous étions il y a bien longtemps.

Essayez de vous rappeler une époque de votre vie où vous vous sentiez complètement libre. Cette liberté consistait peut-être à courir nu dehors ou à écrire des contes avec des créatures fantastiques ou à concocter des potions à base d’herbes et de plantes. C’est dans ces souvenirs que réside la vérité sur votre être. Car cette vérité se trouve toujours au fond de vous. Tout ce qu’il vous reste à faire, c’est de vous la rappeler.

Votre dharma est programmé en vous. Votre vocation consiste à vous souvenir de qui vous êtes.



Votre potentiel ne connaît aucune limite. Si vous aviez une idée de votre véritable puissance, vous éclateriez de rire en songeant à tout ce qui vous a fait douter de vous, même l’espace d’un instant. Vous verriez que la seule chose que vous vouliez, c’était de vous retrouver. Si vous le désiriez si fort, c’est parce que c’était en vous depuis toujours. Votre amnésie temporaire vous a simplement fait oublier.

Votre âme a choisi cette existence précise pour naître, car il s’agissait de l’expérience qui lui manquait pour réaliser son dharma. Il se peut que votre âme ait justement choisi des parents ou des conditions de vie difficiles parce que c’était ce qu’il vous fallait pour acquérir la force, la patience et la conscience nécessaires à l’accomplissement de votre dharma. La guérison que vous apportez au cours de votre existence ne touche pas que vous, mais l’ensemble de votre lignée ancestrale.

En ce qui me concerne, par exemple, je suis issue d’une lignée de femmes soumises, mariées très jeunes, sans possibilité de s’épanouir. Je suis revenue dans la peau d’une femme au tempérament explosif, prête à faire exploser les vieux schémas pour incarner ma mission de vie et rappeler aux femmes que nous sommes de vraies déesses. Vous aussi, vous appartenez à une lignée et vous êtes destiné à guérir des blessures très anciennes. C’est un sacré défi, mais je vous garantis à cent pour cent que ça vaut le coup. Rappelez-vous pour cela que vous êtes le plus grand rêve de vos ancêtres.

 

Prenez le temps de penser à eux.

Quelles épreuves ont-ils traversées ?


Y a-t-il un point commun qui semble se transmettre de génération en génération ?


Avez-vous connaissance de traumatismes intergénérationnels qui passeraient de génération en génération ?


Qu’avez-vous entrepris, dans votre présente existence, pour les faire remonter à la surface, les soigner et les transmuer ?


De même que nous naissons chargés de bagages anciens, nous héritons des dons de notre lignée. Ceux-ci proviennent directement de nos parents ou de nos grands-parents, mais ils peuvent également venir d’ancêtres plus lointains dont vous n’avez pas nécessairement connaissance.

Que savez-vous de votre ascendance maternelle ?


Que savez-vous de votre ascendance paternelle ?


En quoi incarnez-vous aujourd’hui le rêve vivant de vos ancêtres ?


De ma mère, j’ai reçu l’appétit de vivre ; de mon père, la détermination : un magnifique équilibre entre le yin et le yang. Mon nom de famille, Ketabi, signifie « livre » en farsi, en hindi, en arabe et en ourdou. Mes ancêtres éditaient des livres. Ce n’est donc pas un hasard si mon dharma consiste à écrire des livres et à partager cette sagesse avec vous.

Vous vous demandez peut-être : « Pourquoi serais-je né avec une sorte d’amnésie temporaire qui me ferait oublier mon dharma si l’Univers souhaite, au contraire, que je puisse l’accueillir ? » Eh bien, justement, c’est parce que la mission de vie de votre existence humaine consiste à entamer le voyage qui vous ramène à votre dharma. C’est ce voyage qui prépare et libère à la fois tout ce qu’il vous faudra ensuite de puissance, de sagesse, de vulnérabilité pour incarner véritablement votre dharma. Vous avez beau être né en sachant tout cela, seule votre quête du souvenir vous rend prêt à l’incarnation.

Nous aspirons tous aux mêmes choses, mais pas forcément de la même manière. Nous voulons tous connaître l’amour, l’accomplissement de soi, la liberté, la paix et la joie. Pourtant, la manière dont nous vivons ces réalités est unique. Le caractère singulier de notre expérience est censé exister pour nous permettre d’expérimenter la diversité en soi, une des clés du bonheur. La Source (la conscience, l’Univers, les dieux ou les déesses, peu importe le nom que vous lui donnerez) aurait pu ne créer qu’une variété de fleurs. Pourtant elle a conçu les cerisiers en fleur au printemps, les buissons d’hortensia en été, les tournesols en automne et les roses de Noël. Chaque fleur possède sa propre expression, sa propre époque, de sorte que le monde entier profite de sa beauté singulière et éphémère.

Il n’en va pas autrement pour le dharma. De même que nous avons besoin de la diversité des fleurs pour les apprécier, nous avons besoin de dharmas variés. Comme la nature, nous avons été conçus pour nous épanouir selon notre propre rythme et notre propre manière.

Nous vivons dans un monde qui a idéalisé un seul type de fleurs (tout le monde devrait être une rose rouge), à tel point que des lis ou des orchidées veulent changer de couleur de pétales, de parfum, quitte à passer par la chirurgie esthétique pour finir par ressembler à une rose rouge. Or nous ne sommes pas tous destinés à devenir des roses rouges. Dieu merci, sinon nous aurions tous très vite l’air de vieilles fleurs fanées. Il nous faut plutôt apprendre à célébrer la diversité.

Vous êtes une fleur unique dont le parfum singulier se diffuse vers le monde qui vous entoure. Celui-ci a besoin d’entendre ce que vous seul pouvez raconter, de recevoir les créations que vous seul savez concevoir, les mots que vous seul pouvez écrire, les idées que vous seul allez avoir, l’aide que vous seul êtes capable d’apporter. Si vous ne le faites pas, il restera à jamais un vide que vous étiez censé combler par votre naissance.

Imaginez que notre existence soit une sorte de télécrochet et que nous venions tous présenter la même chanson, dans le même costume de scène et avec la même coiffure. Imaginez que nous nous préparions toute une vie pour notre passage. Une fois sur scène, nous ne recevrions pourtant pas un seul applaudissement : tout le monde serait mort d’ennui à force d’entendre la même chanson, sept milliards de fois de suite. C’est justement comme cela que nous vivons aujourd’hui.

Nous sommes nés pour chanter sur scène la chanson écrite par notre âme, dans le costume que nous avons nous-mêmes confectionné, avec notre propre folie. Nous sommes nés pour déclencher l’effet waouh ! Pourtant, nous cherchons tous à entonner le même tube. Nous sommes conditionnés pour oublier qui nous sommes et nous passons notre vie à jouer un rôle qui ne nous était pas destiné. Il est grand temps d’arriver sur scène avec l’incroyable talent que nous sommes destinés à partager.

Le monde a besoin de diversité. Si nous avions tous le même talent, ce ne serait plus un talent. Ce serait tout juste la base. Or, le fait que Tara ait un timbre de voix unique, que Rosie ait sa manière à elle d’enseigner le yoga, qu’Alyson puisse vous aider avec ses conseils personnalisés ou encore que Cassandra prépare des recettes véganes au goût incomparable, voilà tout ce qui rend chacune de ces activités aussi cool. C’est la diversité qui rend les choses attirantes.

Si vous pensez : « Mais moi, je n’ai absolument rien d’exceptionnel ! », c’est tout simplement parce que vous avez oublié qui vous êtes. Personne n’est censé devenir le clone d’un autre. Et, surtout, il n’y a rien à faire pour devenir exceptionnel, c’est inhérent à votre nature.

Le but, ce n’est pas d’être aimé, c’est d’être étrange.



Une nuit, j’ai entendu ces mots résonner dans un rêve. Je les ai entendus distinctement, très fort. En allant chercher l’étymologie du mot « étrange », j’ai vu qu’au Moyen Âge ce terme n’était pas négatif, mais qu’il décrivait quelque chose d’extraordinaire, hors du commun. Bref, un peu comme le dharma ! Votre étrangeté, c’est votre expression divine. Être étrange, cela signifie qu’on possède un branchement unique. La principale raison pour laquelle beaucoup d’entre nous ne découvrent jamais leur dharma est liée au fait que nous avons trop peur de faire des vagues. Il faut pourtant accepter d’en faire pour trouver son dharma. Vous n’êtes pas censé plaire à tout le monde, obtenir l’approbation de tous pour vivre une vie ordinaire. Ressembler aux autres ne vous convient pas. Vous êtes fait pour sortir de l’ordinaire, pour exprimer votre décalage, votre excentricité, votre bizarrerie, votre part de magie et de mysticisme.

Trouver son dharma découle naturellement de la découverte de sa vérité profonde. C’est la raison pour laquelle de nombreuses personnes changent radicalement de vie après cette expérience spirituelle. Retourner à une carrière professionnelle insatisfaisante leur donne l’impression d’être comme un jaguar à l’intérieur d’une cage. Lorsque vous prenez conscience de votre gigantisme, tout ce qui n’est plus à votre dimension résonne comme une insulte. Comprendre votre vérité profonde ne dure qu’un temps. Mais là où se situe votre véritable « chef-d’œuvre », c’est de changer votre mode de vie pour vous mettre en alignement avec elle.




LE DHARMA : L’HISTOIRE D’UNE VIE

Ne croyez pas qu’on trouve son dharma une fois pour toutes. C’est plutôt un engagement à vie à revenir vers son alignement. Dès lors que vous aurez ressenti votre dharma, vous saurez d’ailleurs instantanément reconnaître ce qui ne lui ressemble pas et vous vous adapterez en conséquence. Vous ne resterez plus englué dans une situation qui vous nuit. Vous percevrez les choses au moment où elles se produisent et vous serez en mesure de vous débarrasser de votre mue de serpent aux premiers signes d’inconfort.

Le « chef-d’œuvre » de votre vie consiste à faciliter la transition continue entre les situations que vous traversez et l’alignement avec votre vérité profonde. Plus vous vous identifiez à celle-ci, plus les réalités qui vous entourent risquent de changer. Au début, vous aurez peut-être envie de vous entourer de personnes avec des vibrations élevées et de mettre à distance certains membres de votre entourage familial. Puis vous allez peut-être envisager de changer de travail ou de déménager. En opérant ces choix de vie, vous ne cesserez de mieux vous percevoir. Votre mission, c’est de continuer à vous aligner avec votre vérité. Un peu comme au yoga quand vous exercez une position inconfortable et que vous apprenez le petit ajustement nécessaire pour vous sentir parfaitement à l’aise.

La vérité est éternelle, mais notre version de la vérité évolue tout au long de la vie. Votre vérité d’aujourd’hui est différente de celle d’il y a deux ans si l’on prend en compte tous les facteurs qui influent sur votre vie. Les gens autour de vous ont changé, la société a évolué, de même que vos perspectives de carrière. Ainsi, il ne suffit pas de planter son drapeau et de crier : « Ça y est, j’ai trouvé où se trouvait ma vérité », car le sol où celle-ci se situe est lui-même mouvant. Et à supposer que vous ne changiez pas (ce qui, à vrai dire, n’arrive jamais), le monde autour de vous s’en chargera pour vous.

Je me permets d’évoquer ce sujet avec vous, car trop souvent nous pensons qu’il suffit d’avoir trouvé son dharma pour dire : « Eurêka, le job est fait ! Maintenant, ça va être la fête ! » Or vous pouvez parfaitement découvrir votre dharma et, l’instant d’après, être ramené en arrière sur le chemin qui y mène. Vous allez évoluer, de même que la manière dont se manifeste votre dharma. Au fur et à mesure que vous allez retrouver votre ancrage dans votre vérité profonde, vous saurez toujours à quoi ressemble le pas suivant, même si celui-ci vous semble encore très éloigné.

L’Univers nous attire toujours en direction de notre dharma en suscitant notre enthousiasme et notre curiosité. Nous devons simplement rester ouverts à cette force d’attraction. La plupart d’entre nous sont trop occupés à la repousser quand l’Univers les interpelle : « Et si tu faisais une recherche sur Google ? » « Si tu faisais ce stage ? » « Si tu écoutais cette personne ? » Au lieu de ça, nous fermons les écoutilles et nous répondons : « Non merci, je sais très bien ce que je fais. » Votre travail consiste pourtant à écouter. À choyer votre curiosité comme s’il s’agissait d’une pierre précieuse confiée par l’Univers et qui contient les informations vous permettant de franchir le pas suivant. Il ne s’agit pas forcément d’accomplir une grande carrière professionnelle. Il s’agit parfois simplement de répondre à votre soif d’apprendre, d’expérimenter ou d’essayer quelque chose.

Notre dharma demande parfois que nous répétions certaines actions pendant plusieurs années, pour le simple plaisir de les faire, avant d’en tirer suffisamment d’expérience pour pouvoir les partager. Imaginez par exemple que vous soyez un grand chef étoilé sans avoir auparavant appris à apprécier la nourriture. Parfois, les qualités développées parallèlement à vos centres d’intérêt vous aident à avancer sur des aspects de votre dharma. Votre passion de la cuisine vous a enseigné la patience, la préparation et le sens pratique. Autant de qualités susceptibles de vous servir au cours de votre carrière de coach. Il n’y a pas forcément de rapport de conversion directe entre votre amour de la gastronomie et une grande carrière de chef. Parfois vos hobbies n’ont même aucun rapport avec votre dharma. Vous avez aussi le droit de faire les choses parce qu’elles vous amusent !

En tout cas, vous devez rester ouvert aux stimulations que vous souffle l’Univers. Vous éprouvez une soudaine et étrange passion pour le tricot ? Sans doute correspond-elle à une aptitude précise qu’exigera votre dharma à un moment ultérieur de votre vie. Peut-être créerez-vous par la suite une marque durable, ou bien vous vous contenterez de tricoter des pulls à vos collègues. À moins que le tricot ne soit une simple manière de cultiver votre présence ? Ne cherchez pas forcément à tout expliquer, c’est comme cela que fonctionne l’esprit. Pour ne citer que mon exemple : à l’époque où j’ai commencé à écrire ce livre, l’Univers m’a incitée à réaliser mon rêve de devenir DJ. Ce n’était en aucun cas le « bon » moment de me lancer là-dedans, jamais je n’avais eu aussi peu de temps : j’avais un livre à écrire et je m’apprêtais à lancer la communauté des Rose Gold Goddesses. J’étais en plein milieu d’un déménagement qui ne se déroulait pas comme prévu. Malgré tout, j’ai décidé de répondre à cet appel et j’ai intégré une école de DJ. Avant chaque cours, je faisais la liste des raisons pour lesquelles je n’avais pas le temps. Pourtant, j’y allais quand même et j’en revenais chaque fois pleine d’enthousiasme. À présent, je me sers de mon expérience de DJ pour faciliter la guérison et l’incarnation pendant mes stages de danse. Ainsi, j’aide les femmes à se réconcilier avec leur corps et à renouer avec leur essence de déesse. Au cours du premier mois de confinement en 2020, j’ai animé chaque jour un live sur Instagram où je montrais à ma communauté comment repousser ses peurs en dansant et comment écouter son cœur. À la suite de cela, j’ai reçu des milliers de messages de personnes m’expliquant que mes vidéos les avaient aidées à sortir de graves dépressions, voire, pour certaines, à écarter des pensées suicidaires. Si je n’avais pas écouté mon envie et si je n’avais pas suivi cette formation, je n’aurais pas été capable de sauver des vies et d’activer une dimension importante de mon dharma, celle consistant à rendre nos parcours spirituels joyeux, amusants et ludiques. Nous sommes tous des canaux des messagers du divin qui nous traversent. Ne luttez pas contre cela. Suivez vos passions. C’est votre âme qui vous les dicte.

Quels sont vos centres d’intérêt du moment ?


Qu’aimeriez-vous expérimenter que vous ne faites pas, faute de temps ?


Quand allez-vous vous y mettre ?


Vos passions ne sont pas forcément toutes en lien avec votre carrière professionnelle. Découvrir son dharma ne signifie pas que vous devez chercher à gagner de l’argent avec la moindre de vos activités de loisirs. À une époque où l’on valorise particulièrement les parcours entrepreneuriaux, on se prend vite à rêver d’une carrière de danseuse alors qu’on n’a suivi qu’un simple stage. Calmez-vous. Vous avez le droit de faire des choses juste pour le plaisir, sans que cela apparaisse nécessairement sur votre CV.

Votre dharma touche à ce que vous être prêt à partager avec les autres. Il se peut que vous adoriez faire quelque chose, mais cela ne signifie pas pour autant que vous vouliez le partager. Cela ne pose aucun problème. Pour ma part, j’adore le yoga, mais, soit dit en passant, je n’ai aucune envie de corriger des postures de personnes pleines de transpiration. Mais si cela avait été le cas, je n’aurais pas hésité à me former pour devenir prof.

Votre dharma réside dans tout ce que vous souhaitez profondément partager, même si cela vous effraie. Vous éprouvez sans doute le sentiment de manquer d’expérience, de connaissances, d’être trop jeune ou trop âgé, et pour toutes ces raisons vous pensez que personne ne vous écoutera. Ce livre est justement là pour vous aider à surmonter ces freins. En tout cas, si vous éprouvez le désir de partager quelque chose, c’est que c’est forcément lié à votre dharma.




POURQUOI VOTRE FAMILLE N’EST-ELLE PAS PRÊTE AU DHARMA ?

Le concept de dharma est à la fois ancien et récent. Songez à vos parents : ont-ils mené une vie en accord avec leur dharma ? Ont-ils une idée de ce que c’est ? Et vos grands-parents ? Ont-ils déjà effleuré l’idée qu’ils avaient une mission de vie sur terre ? Et leurs propres parents ? Et ainsi de suite ?

Nos ancêtres contemporains (ceux du siècle dernier, en gros) n’avaient très probablement aucune notion du dharma. Ce n’était ni enseigné à l’école, ni transmis au sein d’une communauté. Au fond, leur mission de vie consistait à se marier, à avoir des enfants et à gagner suffisamment d’argent pour pouvoir les nourrir. Leur devoir était tourné vers leur famille et leur communauté, rarement vers une élévation spirituelle. On vous apprenait à vous sacrifier, pas à tout remettre en question.

Pourtant, la notion de mission de vie fait son grand retour. À raison ! Nous sommes en éveil, nous nous rappelons notre plein potentiel et nous retrouvons des concepts qui prévalaient en des temps plus anciens et mystiques. Si nos grands-parents n’ont jamais rien soupçonné du dharma, ce n’est pas le cas de nos aïeux d’il y a cent générations. Au plus profond de nous-mêmes, nous savons que l’expérience humaine ne saurait se résumer qu’à une question de survie. Nous voulons de la profondeur, du sens, de la raison. Nous faisons partie d’une des premières générations de l’époque moderne à revendiquer une mission de vie supérieure. Nous subissons le retour de bâton de tous ceux qui ont grandi dans les anciens schémas et font preuve d’incompréhension face à notre désir de vérité.

« C’est quoi, cette vérité que tu recherches ? La vérité, c’est que la vie est difficile. Je ne connais personne qui aime son travail. Il faut vivre avec. » Voilà par exemple ce que l’on m’a dit. Au fond, je savais qu’il fallait que cette part de moi meure pour que puisse vivre l’autre. Et, à force de lutter pour savoir laquelle des deux devait survivre – le moi d’aujourd’hui ou le potentiel moi de demain –, j’ai fini par comprendre avec qui je préférais vivre.

Dire à quelqu’un que vous cherchez le sens profond de la vie, quand la vie de celui-ci ne tourne qu’autour de la survie, c’est un peu comme se plaindre d’être mal placé à un concert auprès d’une personne qui n’aurait pas réussi à avoir de place. Cela génère de la culpabilité et de la colère.

Nombreux sont nos parents qui n’ont jamais eu l’occasion de s’interroger sur leur mission de vie. Par conséquent, ils ont du mal à comprendre notre quête. Ils ont l’impression qu’il s’agit d’un « caprice d’enfant gâté », alors que c’est un droit fondamental. Personne ne devrait vivre sans le contrôle de ses décisions. Empêcher quelqu’un de vivre sa mission de vie pour la simple raison que soi-même on ne l’a jamais fait n’est qu’une manière de perpétuer les dommages.

Nous vivons une époque où c’est à nous de définir nos propres missions. Nos familles ont souvent du mal à comprendre ce qui nous anime, encore plus à nous soutenir dans ce que nous entreprenons. La plupart du temps, notre dharma se trouve en dehors de la liste traditionnelle des carrières bien tracées.

Mais, croyez-le ou non, suivre son rêve n’est pas qu’un mythe. C’est une réalité. Votre seule obligation sur terre consiste à suivre les aspirations de votre âme. Vous ne devez votre existence qu’à vous-même. À personne d’autre. Pas même vos parents, même si ce sont eux qui vous ont mis au monde. Vous êtes un être souverain et c’est à vous de vous emparer totalement de votre existence !

À la suite de mes problèmes de santé et de mon installation en Inde juste après mes études, j’ai senti un appel vers Bali. J’ai réservé un aller simple en pensant d’abord n’y rester que quinze jours. J’y ai finalement passé six mois à déconstruire tout un tas de pensées fermement ancrées en moi, si ancrées que je les croyais profondément miennes. Des pensées telles que : « Tu ne gagneras jamais ta vie en ne faisant que ce que tu aimes », « Très peu de personnes réussissent à vivre selon leur mission de vie. Les autres feraient mieux d’être réalistes et de trouver un métier stable », ou bien encore : « Je ne serai jamais assez libre pour faire ce que je veux ; ma famille m’aura tuée avant. »

Je sentais au fond de moi le désir brûlant d’écrire un livre moderne sur l’Ayurvéda afin de transmettre cette tradition de guérison ancienne à des personnes qui en avaient besoin, comme cela avait été mon cas. Je n’avais aucune connaissance du monde de l’édition ni aucune relation dans ce milieu. Et pourtant, cette vocation était la plus authentique que j’aie jamais ressentie.

Ça n’a pas du tout été le cas de mes parents : « Quand reviens-tu chercher un métier normal ? », ne cessaient-ils de demander. Au début, j’ai répondu avec légèreté, comme si ce n’était qu’une passade et qu’à la fin de mon séjour balinais je rentrerais et redeviendrais « normale ». Mais plus je pratiquais la danse extatique et le travail de respiration, plus je comprenais que ma vérité se trouvait justement là. Ma spiritualité n’était pas faite pour rester sur le banc de touche. C’était au contraire ce qui me définissait.

Cette prise de conscience a libéré des générations de culpabilité qui m’habitaient. Comme beaucoup d’enfants, j’avais toujours recherché l’assentiment de mes parents. Or, j’avais la certitude qu’ils ne me soutenaient pas dans mes déménagements successifs entre l’Inde et Bali, encore moins dans mon projet d’écrire un livre sur l’Ayurvéda sans le moindre contrat d’édition ou le moindre objectif de carrière.

Au fil des mois, nos conversations se sont tendues : « Nous avons tout sacrifié pour toi pour que tu grandisses aux États-Unis et que tu aies la chance que nous n’avons pas eue. Nous t’avons tout donné et voilà comment tu nous remercies ? Il n’y a pas de décision plus ÉGOÏSTE que de partir à Bali sans te demander ce qu’en pensent tes parents. Tu dois ABSOLUMENT rentrer. Fini de jouer, c’est le moment de redescendre sur terre ! »

J’avais beau me trouver dans l’un des plus beaux endroits de la planète, j’ai certainement vécu une des périodes les plus difficiles de ma vie. Ma danse était tiraillée entre colère et tristesse, culpabilité et confiance, reproche et pardon. J’essayais de comprendre si le fait de suivre ma propre voie était en effet signe d’égoïsme et de folie, si c’était mal ou si, au contraire, le terme « égoïste » avait été inventé par la société pour nous faire culpabiliser, à tort, de nous écouter.

J’aurais probablement eu moins de peine à croire en moi si j’avais su à l’époque que « j’allais y arriver ». Mais je n’avais aucune certitude. Au fond, mes parents avaient peut-être raison de dire qu’essayer de vivre de sa plume, c’était assumer de mourir de faim en tant qu’artiste. J’allais sans doute finir SDF à vendre des pantalons sur la plage (ce que j’ai d’ailleurs fait et ce n’est pas un si mauvais souvenir que ça). Au fond, peut-être étais-je prisonnière de mes délires, coupée des réalités, une douce rêveuse qui finirait par regretter un beau jour les risques pris et le fait de ne pas avoir choisi le chemin plus sûr tant qu’il en était encore temps ? Peut-être allais-je un jour regarder en arrière et rire d’avoir cru, pour quelque obscure raison, que j’étais quelqu’un d’exceptionnel ? À cette époque, je demandais à tous les gens que je croisais : « Tes parents savent que tu es ici ? Ils en disent quoi de ce que tu es en train de faire ? » Certains me répondaient que leurs parents les soutenaient. Et d’autres m’avouaient que cela faisait vingt ans qu’ils ne s’étaient plus adressé la parole.

Les tensions avec ma famille n’ont cessé de s’accentuer. Elle m’a même menacée de me placer en hôpital psychiatrique le jour où je leur ai raconté qu’en méditant avec un chaman à proximité d’une chute d’eau j’avais vu toute mon énergie négative se libérer dans l’eau autour de moi, car elle s’était troublée pour devenir grise. Plus j’essayais de m’expliquer auprès de mes parents, plus ils se refermaient autour de leurs angoisses et de leurs résistances. J’étais devenue celle qui « leur gâchait la vie » en choisissant ma propre voie. Impossible d’évacuer ces tensions par le yoga. Il a fallu que je revienne aux États-Unis pour leur parler de vive voix. Je me sentais suffisamment solide dans ma propre vérité pour ne pas me laisser happer par leurs craintes.

De retour à Boston, la ville où j’avais grandi, j’ai eu la sensation de me retrouver au milieu d’un étrange musée rempli d’objets connus, mais qui n’évoquaient plus rien de familier. Mon corps était le même, mais mon âme résonnait de façon complètement différente. Aux yeux de la société, je n’avais rien : pas de travail, pas de sécurité, pas de stabilité. Mais, intérieurement, j’avais rencontré une part de moi-même dont je n’avais pas soupçonné l’existence et que je n’avais aucune intention d’abandonner.

« Un jour, j’écrirai des livres sur la spiritualité. Je serai aussi reconnue que Deepak Chopra, et je m’adresserai aux jeunes femmes de ma génération », leur ai-je donc expliqué.

« Tu délires. Tu as complètement perdu la tête. Pour qui tu te prends ? Tu n’es pas médecin. Tu n’as pas de qualification. Si tu as envie d’écrire des livres pour aider les gens, inscris-toi en thèse. Tout ça, c’est à cause de tes fréquentations de hippie. »

Voilà ce qu’ils m’ont répondu.

Jamais nous n’avions eu de dispute aussi violente. Ce jour-là, j’ai eu l’impression de subir une attaque en règle sur ma personne. Aujourd’hui, avec du recul, je comprends que mes parents agissaient par amour. La manière dont mon père avait toujours voulu me protéger consistait à m’empêcher de faire ce qu’il estimait être une erreur ou une mise en danger. La seule différence, c’est que je n’étais plus une petite fille qui traverse la rue sans regarder pour aller chercher son ballon. À présent, j’étais une personne qui cherchait à mener sa vie comme elle l’entendait. Au cours d’une nouvelle conversation sur le thème « Mais que vas-tu faire de ta vie ? », la tension a atteint son comble quand j’ai affirmé que jamais je n’aurais de métier « classique ». Submergé de colère, mon père m’a hurlé au visage que j’étais « une ratée, un échec à ses yeux » et qu’il ne me « considérait plus comme sa fille », car il ne m’avait pas élevée comme ça.

Ses mots m’ont profondément blessée. L’homme que, depuis l’enfance, j’avais toujours cherché à impressionner venait de m’annoncer que je n’existais plus pour lui. Je sais à présent qu’il essayait de me protéger d’une vie d’« incertitudes » et que, pour me sortir de là, il était prêt à tout, quitte à me faire mal. Pourtant, à l’époque, j’ai ressenti une peine immense, insondable, juste à l’endroit du cœur. Je me suis précipitée dans ma chambre d’enfant, la seule pièce où je pouvais m’isoler. J’ai claqué la porte derrière moi et je me suis jetée au sol, en larmes. Alors, comme ça, ma vie n’était que mensonge ? On vous dit, enfant, de suivre vos rêves. Et quand vous êtes grand, on vous explique que c’était n’importe quoi ? Tout ce temps, je continuais de croire au père Noël, alors qu’il n’existe pas ! » Allongée par terre, je hurlais toute ma rage, le visage noyé de larmes. Mes peluches me fixaient de leurs grands yeux pleins de compassion.

Et puis, j’ai ressenti un immense vide. Comme si je n’éprouvais absolument plus rien. Ou plutôt si, au contraire, comme si j’avais une soudaine révélation. Je comprenais que j’avais échoué à leurs yeux. Ma plus grande angoisse s’était réalisée. Et si je n’existais plus à leurs yeux, de fait, je n’avais plus besoin de leur validation. Je n’avais plus qu’à vivre de mon côté. C’est comme ça que je me suis libérée.

Aussitôt, j’ai senti une lumière en moi. J’étais un être souverain, bon sang ! Peu importe ce qu’en disaient ou en pensaient mes parents. Rien ne m’obligeait à les écouter ! Rien ne m’obligeait à me justifier de mes choix vis-à-vis de quiconque. S’ils ne voulaient pas de moi dans leur vie, alors tant pis ! Parce que ce que je voulais, c’était être moi, véritablement, intégralement moi. Ce jour-là, je suis devenue « capable de m’en foutre » !

Je suis ensuite allée dans le jardin pour une séance de purification chamanique où j’ai libéré toute l’énergie stagnante de mon corps. Je sentais bien mes parents et les voisins m’observer en secouant la tête d’incompréhension, tous persuadés que ma place était dans un hôpital psychiatrique.

Quelques jours plus tard, j’ai annoncé que je repartais en Inde. Cette fois-ci sans le moindre soupçon d’hésitation ou de questionnement dans la voix. « Je vais diriger une retraite à Goa et je vais partager la sagesse divine avec mon amie de Bali. »

« Sérieusement ? Tu continues avec ces âneries ? », a aussitôt rétorqué mon père.

« Oui. Je pars la semaine prochaine. »

L’énergie de mes paroles n’était pas la même. Je sentais en moi ce nouvel ancrage, incapable de vaciller, malgré tout ce qu’ils pourraient dire. Leurs mots ne m’atteignaient plus. Je savais intimement que j’allais à l’endroit où je devais aller.

Je suis partie en Inde plusieurs mois. Mais cette fois en étant pleinement présente. Sans me demander une seconde si c’était là que j’étais « censée » être ou non.

Il a fallu que je rompe le lien parent-enfant qui me donnait l’illusion que j’avais toujours besoin de l’assentiment de ma famille avant d’entreprendre quoi que ce soit. Quand je me suis libérée de ce lien, je me suis littéralement dévouée à la mission confiée à mon âme. J’ai arrêté de me dire que je voulais réaliser mon dharma. J’ai tout simplement commencé à le réaliser.

Vous ne trouverez pas votre dharma en restant assis au bord de la piscine, en goûtant l’eau du bout des orteils et en attendant le meilleur moment pour plonger. Il faut franchir le pas. Cela nécessite de détacher la ceinture de sécurité qui vous retient en arrière. J’ai donc décidé de me consacrer à l’écriture. J’ai écrit un premier livre de diététique, Eat Right for Your Mind-Body Type1. Et tout en continuant de travailler à côté comme coach de santé, j’ai financé l’autoédition de mon livre et je me suis intéressée à la manière dont les livres étaient fabriqués.

Est-ce que ça a marché tout de suite ? Certainement pas. J’ai reçu une trentaine de réponses négatives d’éditeurs qui se faisaient l’écho de mes propres angoisses : ils trouvaient que j’étais trop jeune, que je manquais d’expérience, que personne ne s’intéresserait à ce que j’écrivais. Ils me reprochaient de ne pas être médecin. L’Ayurvéda, ça ne prendra jamais, prétendaient-ils. Mais quelque chose au fond de moi savait que mon livre finirait forcément dans les rayons des plus grandes librairies.

À la suite d’une série de coïncidences, l’agent littéraire qui avait vainement tenté de placer mon précédent livre a reçu la demande d’un éditeur à la recherche d’un spécialiste de l’Ayurvéda pour rédiger un guide dans une collection de référence. Un premier auteur avait été chargé de ce travail, mais il avait abandonné au bout de quatre mois et à deux mois de la remise de son texte, prétextant que le volume était trop conséquent. Ils avaient besoin de quelqu’un capable de rédiger un texte de quatre cents pages qui traite de l’Ayurvéda de A à Z. Mon agent a suggéré mon nom. Ce à quoi l’éditeur a répondu : « Je ne sais pas, elle me semble quand même un peu jeune [j’avais vingt-quatre ans à l’époque]. Qu’elle propose une table des matières et un premier chapitre, et on verra. »

Le jour même, je suis allée à la librairie et j’ai épluché les livres de la collection en question. J’ai planché toute la nuit qui a suivi sur la table des matières et le premier chapitre. Deux jours plus tard, j’étais retenue. Les deux ans passés à écrire mon premier livre m’avaient préparée au suivant. J’ai travaillé d’arrache-pied dessus pendant deux mois, seize heures par jour, traversée de sagesse. Ce n’était peut-être pas le livre d’Ayurvéda moderne dont je rêvais, mais j’avais mis le pied à l’étrier. À la suite de cela, j’ai appris tout ce qu’il y avait à apprendre sur les lancements de livres, j’ai appris à le résumer pour des podcasts. Bref, j’en ai fait un best-seller. Après sa sortie, j’ai enfin eu l’occasion de rédiger mon propre livre d’Ayurvéda moderne, Eat Feel Fresh (d’après le nom du blog que j’avais lancé à dix-neuf ans, à l’époque où toute l’aventure a commencé).

Je n’avais pas de plan précis. Simplement me laisser guider par ma passion. Il n’est pas nécessaire de connaître la destination pour pouvoir rouler. Il suffit de se mettre en route pour finir par croiser l’Univers.

Pour rien au monde, je n’échangerai ces années. Elles m’ont rendue forte et compétente. Rétrospectivement, je sais qu’une Source a généré cette situation précise, rien que pour moi, afin de me donner le courage dont j’avais besoin pour faire le métier qui est le mien aujourd’hui. Il me fallait rompre avec la part en moi qui n’agissait qu’en quête de validation extérieure. Il fallait que je la remplace par mon propre assentiment. Il fallait que je croie en moi, à défaut d’avoir la foi de ceux dont l’avis comptait le plus pour moi. Le fait d’avoir trouvé le courage d’être moi-même, même sans l’aval de mes parents, m’a donné la force de partager mon labeur avec d’autres personnes qui ont sans doute fait face aux mêmes doutes que moi. Découvrir son dharma ne signifie pas forcément savoir à tout moment où vous allez. Ce qui compte plutôt, c’est de suivre ce qui paraît correspondre à votre vérité du moment. C’est de cette manière qu’on laisse la voie libre à son dharma.

Grâce au chemin que j’ai parcouru pour incarner ma vérité, j’ai compris que la plupart d’entre nous peinent à découvrir leur dharma parce qu’ils pensent ne pas être à la hauteur de celui-ci. La génération de mes parents a dû se battre et la mienne a hérité de ses peurs. Nous vivons en nous demandant : « Comment survivre ? », au lieu de nous demander : « Comment m’épanouir ? » Ce que nous devons comprendre cependant, c’est que la réalité que nous connaissons est très différente de celle de nos parents et que nous avons tout à fait le droit d’être nous-mêmes. Grâce à leur travail acharné et à leurs sacrifices, nous avons la chance de ne pas avoir à lutter pour notre propre survie. Pour cette raison, nous leur sommes à jamais redevables. Mais, actuellement, certaines personnes de cette génération se rappellent aussi l’existence de leur dharma. Il n’est jamais trop tard. De même qu’il n’est jamais trop tôt pour se mettre à sa recherche.
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